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Partie 1

Loi du 11 février 2005 relative aux personnes handicapées


Les actions en faveur de la scolarisation des élèves handicapés menées par le ministère de l'éducation nationale sont renforcées par la loi du 11 février 2005 pour l'égalité des droits et des chances, la participation et la citoyenneté des personnes handicapées. La loi affirme le droit des élèves handicapées à l'éducation ainsi que la responsabilité du système éducatif comme garant de la continuité du parcours de formation de chacun. Cette loi est applicable depuis le 1er janvier 2006.

« L’intégration scolaire des enfants déficients »,  tel est l’un des thèmes de cette revue de presse.
· 1: Quels sont les établissements spécialisés qui participent à leur intégration scolaire sur le territoire ?

· 2:Une fois réintégrés, par qui sont ils accompagnés ?

· 3:Sont ils tous pris en compte ?

Après avoir fait appel à Mr Roland MARTIN, président de  l’association « Le 6ème sens » et à Mr Thierry CALONNE, secrétaire général de l’association  « Te niu o te huma » que nous remercions , nous avons pu bénéficier d’un certains nombre d’informations qui nous l'espérons nous serviront pour plus tard dans notre métier.

1. Les établissements  spécialisés qui prennent en charge les enfants déficients sur le territoire sont :

· les IIME relevant du Ministère de la Solidarité  et de la santé.
L’Institut Médico-Pédagogique (IMP) a pour but : de développer l’autonomie et les capacités langagière des enfants atteint de déficience mentale.

L’Institut Médico-Professionnel (IMPRO) vise : une formation pré-professionnelle des jeunes adolescents déficients mentaux.

La section d’éducation spéciale et de soin à domicile (SESSAD) vise : le soutien à l’intégration scolaire et l’acquisition de l’autonomie des enfants.

Tèl :50 83 97 ; E mail : raimanutea@mail.pf
· Le centre d’éducation de l’ouie et de la parole (CEDOP) relevant du Ministère de l’Education:

Cet établissement accueille enfants, adolescents, et jeunes adultes déficients auditifs ou visuels de 3 à 20 ans. Il a une vocation exclusivement scolaire, des missions d’instruction, d’adaptation et d’intégration scolaire en milieu ordinaire avec suivi pédagogique.

Tèl : 42 73 94 ; Email : cedop@mail.pf
· les écoles : Potii de Vairao, Pinai de Tipaerui qui possèdent des CLIS 1(Classe d’Intégration scolaire pour handicap mental)/ l’école Pirae-Taaone qui possède une CLIS 2( classe d’intégration pour handicap auditif)

L'intégration à ces établissements se fait sous acceptation de dossier par la  Commission Territoriale de l'enseignement Spécialisé (CTES) qui oriente donc les enfants déficients vers tel ou tel structure.

CTES tèl:43 99 80, Email: sec.ctes-tahiata@dep.pf
2. Les Aides à la Vie Scolaire  (AVS):
Quel est donc le rôle de l’aide à la vie scolaire ? C’est dans les quelques lignes qui suivront que vous apprendrez à mieux connaître le rôle même d’un AVS.

Si l’on se réfère au site de l’enseignement primaire de la Polynésie française, Un AVS est «une aide humaine nécessaire à la compensation de désavantages liés à des déficience d’origine motrices, sensorielles, intellectuelles, psychiques ou à une maladie invalidante. Elle contribue à la bonne réalisation de projet individuel de scolarisation et de socialisation en milieu ordinaire d’enfants ou d’adolescents présentant un handicap ou un trouble de santé invalidant. Elle permet notamment à ces élèves de développer leur capacité d’autonomie, de communication et d’expression. »

Le site de la DEP précise notamment que l’AVS peut être présent à temps partiel ou à plein temps. Elle peut ainsi accompagner plusieurs élèves. Il va de soi que l’AVS ne se substitue pas au titulaire mais de la classe mais fait de son mieux pour se concerter avec le maître, elle n’est pas non plus un substitut de professionnels spécialisés.

Pour être plus clair, l’Aide à la Vie Scolaire, est une personne qui doit aider l’enfant à être plus autonome. Un enfant en difficulté se sentira plus rassuré s’il est aidé par un adulte, il prendra confiance en lui et sera en mesure de s’épanouir pleinement au sien de la classe.

Pour ma part, j’ai eu l’occasion de travailler avec un AVS. J’en garde un souvenir très positif dans la mesure où l’AVS était constamment présent pour l’enfant. Lors des séances d’éducation physiques et sportives, l’enfant se faisait aidé par l’Aide à la vie scolaire. Cette dernière l’aidait à franchir les obstacles d’un parcours. Cela lui permettait de se sentir rassuré mais le poussait aussi à aller vers l’avant. L’enfant suivi ne voyait aucun intérêt en la trace écrite et se refusait catégoriquement à tenir un crayon. Certes, ce n’est pas en trois semaines que l’on va changer le comportement de cet enfant, mais il est néanmoins méritoire de voir que ce dernier s’est quand même mis à tenir un feutre pour faire du gribouillage. Pour être encore plus clair, lorsque l’on est confronté un enfant en difficulté (ici l’enfant était en intégration scolaire), le fait d’avoir une AVS aide à la fois l’enfant à se sentir autonome, mais il aide aussi le maître dans la mesure où l’aide à la vie scolaire est capable de faire une analyse permanente et de voir chez l’enfant qu’il y a eu une progression.

Pour de plus amples renseignements, référez-vous au site www.dep.pf les missions de l’AVS y sont plus détaillées. 

Petit message aux Professeurs stagiaires ; si vous aussi vous avez eu pendant votre stage une aide à la vie scolaire, envoyez moi vos impressions et je les publierai sur la revue de presse dès que possible.

Rameha
3. Sont ils tous pris en compte ?

Comme vous avez pu le constater plus haut, nous n'avons  que citer le nom des établissements sans pour autant donner le nombre d’enfants qui y était intégré.

Et bien par manque de temps nous n'avons pu faire de recherches approfondies, cependant mettons nous bien au clair. Vous avez remarqué que le seul établissement sous tutelle du Ministère de l’éducation était le CEDOP, qui compte en son sein 71 élèves  seulement alors que le total d’enfants déficients recensé sur la Polynésie Française est de 1500. Comme nous vous l'avons dit plus haut, l’admission à cet établissement passe par Le CTES, quels sont leurs critères d’admission ? Il faudrait les contacter pour cela. Il joue un rôle essentiel autant pour l’admission des enfants en centre spécialisé  que pour l’octrois de l’allocation Spéciale aux handicapés (ASH) pour les enfants et adolescents de 3 à 20 ans .

Alors qu’un dossier met du temps à être traiter que font les autres enfants ? Et bien ils sont pris en charge par des associations.

· Les associations pour enfants et adolescents sont:

L'Association des Parents d'Elèves des Instituts Médicaux Educatifs (APE IME):

Qui a pour objectifs le suivi de l'éducation des enfants et la recherche de solutions pour leur réinsertion scolaire.

Tèl:57 56 97

La Fraternité Chrétienne des Handicapés (FRAT):

Qui regroupe surtout des enfants et adolescents handicapés moteurs.

Tèl: 50 10 65 , Email : frat@frat.ddec.edu.pf
L'association te tama Ora:

Qui rassemble des enfants déficients mentaux et qui a pour but de faire reconnaître et accpeter l'enfant malade mental dans la société.

Tèl: 57 37 14, Email: tamaora@mail.pf
Le centre fare aupuru:
Qui accueille enfants et ados de 3 à 20 ans atteints de psychose infantile à différents degrés, d'autisme ou de dysharmonie évolutive…  Ce centre a pour but de favoriser une intégration optimale de ces enfants dans la société.

Tèl : 57 70 99; E mail: fareaupuru@mail.pf
L'association FARE HEIMANAVA:

Qui accueille des enfants atteints de la trisomie 21 et pareil que l'association précédente elle s'atèle à leur 'intégration optimale dans la société.

Tèl: 42 20 42, Email: heimanava@mail.pf
Nous venons de vous citer des associations d'enfants qui accueillement déficients mentaux, moteurs et ceux atteints de la trisomie 21.

Qu'en est il pour les enfants déficients sensoriels qui n'ont pas d'association spécialement pour eux ?

C'est alors là que certaines associations d'adultes interviennent, nous n'allons vous  en citer qu'une car s'est la seule dont nous avons pu obtenir des informations.

L'association 6ème sens : 

Accueille uniquement des personnes déficientes visuelles. Elle prend en charge une jeune fille qui a réussi avec succès son DNB de manière à ce qu'elle arrive jusqu'au BAC voir plus loin.

L'association s'est munie d'un outil spécialisé de manière à ce que celle-ci soit autonome et réussisse avec brio sa scolarité. 

Tèl: 456 145 ; Email: aadvpf@le6emesens.pf
Vous avez constaté que l'intégration des enfants déficients s'oppose à 2 problèmes majeurs.

D'une part un manque d'établissements spécialisés et  d'autre par une attente importante pour y être intégré.

 Si vous voulez plus d'information sur tous les services proposés aux parsonnes déficients, vous pouvez récupérer un fascicule à l'association te Niu O Te Huma.

2ème partie
QUELQUES LECTURES INTERESSANTES :

1. Le rapport de mission sur l’enseignement de la grammaire écrit par ALAIN BENTOLILA

Sur le site www.education .gouv.fr sur la page d’accueil

Alain BENTOLILA  nous propose dans ce rapport, une autre façon de voir la grammaire. Il nous indique des pistes pour son enseignement à l’école primaire et au collège.

A lire et à relire pour éviter à nos élèves de vivre les cours de grammaire comme nous les avons vécus.

2. Le manuel de survie à l’usage de l’enseignant de FRANCOIS MULLE publié par l’Etudiant

A la médiathèque de l’IUFM  dans la rangée enseignement.



Il porte bien son titre. Un livre à garder sous le coude en cas de petits soucis dans la classe que ce soit au primaire, au collège ou au lycée.



Son organisation par thématique permet d’avoir accès rapidement à l’information. On y trouve des pistes de travail, des exemples concrets, des éclairages théoriques et des auto-tests pour nous aider à mieux enseigner.
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